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e Pour la directrice du Cinéville, Marie-Dominique Beck, les Lorientais ont
une chance de découvrir un pays lointain, sans avoir à bouger de chez eux.

ers projetant une rétrospecti-
ve du cinéma coréen jus-
qu'au 17 octobre, le Ciné-
ville se met, comme le reste
de la ville, aux couleurs du
« pays du matin calme ».

Marie-Dominique Beck, directrice
du Cinéville, estime que « les Loden-
tais ont une chance exceptionnelle
de découvrir un pays lointain, sans
avoir à bouger de chez eux. Au
Cinéville, nous projetons une sélec-
tion de films que nous a proposée
le Centre culturel coréen de Paris ».

Une rétrospective
La rétrospective couvre la produc-
tion cinématographique de ce pays
depuis 1958, avec un trou pour les
années 90. Le cinéma coréen, un
des plus puissants d'Asie jusque-là,
avait périclité sous la dictature mili-
taire du président Park, pour renaî-
tre maintenant.
Sin Sanggok : « Une fleur en
enfer » (1 h 30) de Sin Sanggok est

une histoire d'amour dans le contex-
te de l'après-guerre avec, en fond
de toile, l'irruption de l'Occident :
décadence et liberté. Mardi à
20 h 15.
« Le locataire et ma mère »
(1 h 48), du même metteur en scè-
ne, se veut une réflexion sur le con-

fucianisme avec de multiples trou-
vailles visuelles, d'une grande
modernité. Aujourd'hui à 20 h 15.
lm Kwont'aek : dans « Le Village
de Kilsotum » (1 h 41) de lm
Kwont'aek, une émission de télévi-
sion permet aux familles séparées
de se réunir. Une parabole du des-

tin de la Corée. Aujourd'hui à 14 h.
Dans « Ivre de femme et de peintu-
re » (1 h 57) prix du meilleur réalisa-
teur au festival de Cannes 2002, lm
Kwontaek se décrit lui-même, au
travers de la vie du peintre Owon,
artiste maudit, reconnu aujourd'hui.
Mardi à 18 h et 22 h 15.
Hang Sang-soo : le film de Hang
Sang-soo « Le jour où le cochon est
tombé dans le puits » (1 h 58) pré-
sente des personnages anodins qui
s'entrecroisent, s'aiment et se
repoussent. La vie quotidienne dans
toute son étrangeté. Mardi à 14 h,
« La femme est l'avenir de l'hom-
me », du même, est une histoire de
retrouvailles entre deux amis qui
partent à la recherche d'une femme
qu'ils aimaient tous les deux.
Kim Ki-duk : enfin « Printemps,
été, automne, hiver... et prin-
temps » (1 h 43) de Kim Ki-duk, se
déroule au rythme lent clés saisons,
dans le cadre d'un temple bouddhi-
que, au milieu d'un lac. Aujourd'hui
à 18 h et 22 h 15.
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